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Son responsable, Magloire
Medza Abessolo, explique
aux agriculteurs les mis-
sions de la direction géné-
rale dont dépend son
service.

LA salle polyvalente de lareprésentation marigo-véenne de la Famille a, ré-cemment, abrité, àl’initiative du chef de ser-vice provincial de l'Agricul-ture et de l'élevage, chargéde la mise en œuvre duProgramme Graine, Ma-gloire Medza Abessolo, uneséance de travail. Une ren-contre qui lui a permisd'expliquer à ses interlocu-teurs, agriculteurs, les mis-sions de la directiongénérale de l'agriculture etde l'élevage, relayées parson administration sur leplan local. Élément déclen-cheur : la non-maîtrise, parles populations exerçantdans le domaine de l'éle-vage, du rôle de la direc-tion provinciale. C’est donc pour éclairer lalanterne des uns et des au-tres que Magloire MedzaAbessolo et ses collabora-teurs sont sur le terrain de-puis trois mois. Occasionsurtout pour lancer unevaste opération d'identifi-cation et de recensementdes personnes officiantdans ce secteur. Et d'entre-tenir un dialogue perma-nent avec elles pour mieuxles connaître et savoircomment les encadrerdans leurs activités respec-tives.
La question de la sécuritéalimentaire étant d'actua-lité au Gabon, le chef deservice provincial del'Agriculture et de l'élevagea profité de cette tribune

pour inviter ses collabora-teurs à se mettre en phaseavec les normes internatio-nales qui régissent leursactivités, en l'occurrence levolet élevage. 
« Au sortir de la mission sur
le terrain, le constat est que
les éleveurs, surtout ceux
qui élèvent les
porcs, ne respectent pas les
conditions d'élevage des

animaux. C'est une ten-
dance que nous voulons
renverser, dans l'intérêt de
mettre en avant la sécurité
alimentaire dans la pro-
vince de l'Ogooué-Mari-

time»,a expliqué Magloire MedzaAbessolo. Selon lui, « l'objectif est de
pouvoir assurer, conformé-
ment aux exigences du chef
de l'État, la qualité alimen-
taire dans les différents cir-
cuits de distribution. Aussi,
exhortons-nous nos collabo-
rateurs à faire tout ce qu'ils
peuvent pour s'y arrimer .»Sur la partie purementtechnique du volet élevage,Simplice Lebale, chef deservice Élevage a fait sa-voir que « les conditions
d'élevage d'un porc répon-
dent à plusieurs critères,
notamment l'hygiène, la
prophylaxie, le logement et
l'alimentation. »Selon lui, les populationsqui consomment la viandede ces animaux élevés ac-tuellement dans des condi-tions douteuses, courentdes risques de maladies.Raison pour laquelle sesservices entendent multi-plier les visites de terrain,aux fins de s’assurer dustrict respect des condi-tions énumérées plus haut.Pour lever toutes zonesd'ombre éventuelles, Ma-gloire Medza Abessolo a dûrecourir aux services d'uncabinet vétérinaire de laplace, qui a fait office deconseiller pour les éle-veurs durant ces échanges. Les participants ont saluécette démarche de la direc-tion provinciale de l'Agri-culture et de l'élevagechargée de la mise enœuvre du ProgrammeGraine. Ils ont égalementsouhaité voir le gouverne-ment mettre en place despolitiques d'accompagne-ment.

Le service provincial en campagne d'information
Agriculture et élevage
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Simplice Lebale, Magloire Medza Abessolo et la représentante du cabinet vétérinaire (de gauche à droite).
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Les éleveurs pendant la réunion avec les responsables provinciaux de l'Agriculture et de l'élevage.
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Bonaventure Kassa-Ibinga,
vice-président de l’Alliance
démocratique et républi-
caine estime que la ren-
contre convoquée par le
président de la République,
Ali Bongo Ondimba, confor-
tera le vivre-ensemble.

LE Dialogue politique in-clusif en cours à Libreville,depuis le 28 mars écoulé,continue de susciter desréactions. La dernière endate, à Port-Gentil, est celledu vice-président de l’Al-liance démocratique etrépublicaine (Adere, ten-dance Florentin Moussa-vou), BonaventureKassa-Ibinga, à la faveurd’un point de presse à larésidence de l’un des ca-dres du parti.Après un bref rappel destristes évènements qui ontsecoué le pays à l’annoncedes résultats de la Prési-
dentielle du 27 août 2016,le président de la Répu-blique, Ali Bongo Ondimba,avait convié les Gabonaisau Dialogue national inclu-sif et sans tabou, à l’effet de

sortir le pays de la crise quil’embrasait.Tout en marquant l’adhé-sion de l’aile de l’Aderecontrôlée par FlorentinMoussavou à cette initia-
tive, Bonaventure Kassa-Ibinga estime que ce ren-dez-vous marque un tempsfort dans l’histoire duGabon, en ce qu’il va conso-lider le vivre-ensemble

entre Gabonais, contribuerà la préservation de la paix,renforcer l’Etat de droit, etréformer les institutions,etc.
« Nos us et coutumes, dans

la tradition bantoue, nous
ont toujours amenés vers le
traditionnel corps de garde
pour discuter et trouver
inéluctablement des solu-
tions aux différends et à nos
problèmes », adéclaré Kassa-Ibinga. C’est pourquoi, a-t-il pour-suivi, « l’Adere pense qu’il
est plus que nécessaire pour
l’ensemble des Gabonais,
toutes obédiences confon-
dues, d’apaiser leur colère,
leurs rancœurs, leur envie
d’en découdre, pour faire
place à l’amour et à l’accep-
tation de l’autre dans sa dif-
férence, afin qu’ensemble,
nous bâtissions notre cher
et beau pays, le Gabon, en
excluant l’esprit de l’intérêt
personnel. »Il a conclu par ce proverbebantou : "Quand la cale-
basse se casse sur la tête, il
faut en profiter pour se
laver". A méditer.

Dialoguer pour consolider notre vivre-ensemble
Vie des partis politiques/Adere Florentin Moussavou/Point de presse

René AKONE DZOPE
Port-Gentil/Gabon

Bonaventure Kassa-Ibinga (c) pendant son intervention.
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